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METHODE

POUR LA PREPARATION DE LAMES MINCES

DANS LES MATERIAUX MEUBLES,

par Jean i>b Heinzelix de Braucourt (Bruxelles).

(Avec- une planche hors texte.)

Par ses méthodes et ses procédés techniques, la pétrographie
des roches meubles diffère essentiellement de la pétrographie
des roches dures. Chez l'une, les investigations bousculent et
séparent les grains, tandis que chez l'autre elles portent toute
l'attention sur les relations mutuelles et l'orientation des élé¬
ments, grâce aux artifices de la lame mince et du polissage.
Ces différences de traitement font qu'il est difficile, par exem¬
ple, d'apprécier du même œil un sédiment meuble et le faciès
lapidifié qui lui est associé, ou bien encore un produit d'altéra¬
tion et la roche-mère qui le supporte.

Si l'on ne peut imaginer soumettre les constituants d'une
roche dure au tamisage, ni, entre autres, analyser la surface
de ses grains, on peut en revanche rendre cohérents des maté¬
riaux meubles pour les soumettre à la confection de lames
minces. Ce n'est pas la première fois que ce problème est abordé
mais il n'existe pas encore à ma connaissance de procédé usuel.

On a préconisé l'usage de toute une série de produits naturels
ou artificiels qui assurent l'imprégnation avec plus ou moins
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de bonheur : le baume du Canada (1), le copal et le shellack (2),
les vernis de bakélite et la kollolitk (3), la paraffine (4), la
laque de cellulose (5), le glutofix (6) des résines de condensation
dérivées des groupes vinyliques, acryliques, du styrène, de la
formaldéhyde, des phénols et des phtalates (7), présentées sous
des noms divers et utilisées pour leurs propriétés thermo¬
plastiques ou en solution. Il faut faire une place à part à
l'ingénieuse « Lackfilmmethode » de E Voigt (8) à laquelle
correspond la méthode des films de pyroxyline (9) des auteurs
anglo-saxons. S'adressant à l'origine à des micromanipulations
de laboratoire, elle possède à présent une souplesse telle qu'elle
permet de prélever des profils de sol de plusieurs mètres carrés
sur le terrain (10). On pouvait aussi songer à faire usage des
silicates organiques, tel le silicate d'éthyle, dont l'hydrolyse
permet de déposer de la silice colloïdale sur les plus petites
surfaces libres. Une série d'essais dans ce sens ne m'ont pas
donné jusqu'à présent de résultat satisfaisant.

11 faut enfin mettre en évidence les méthodes d'imprégnation
aux résines acryliques qui, proposées dès 1928 (11), sont aujour¬
d'hui adaptables aux emplois les plus variés. La condensation
des dérivés acryliques fournit des résines transparentes, in¬
colores, dures et stables qui conviennent à merveille pour l'en¬
robage des échantillons en vue de leur présentation muséaire,

(1) Clements, T., 1933; Johannsen, A., 1918; Krumbein, W. C.,
et Pettijohn, F. J. 1938; Kubiëna, W. L., 1937; Rankama, K.,
1941; Sayles, R. W., 1921; Schlossmacker, K., 1919; Tickell, F. G.,
1947; Von Huene, R., 1937; Waldo, A. W. et Yttster, S. T., 1937.

(2) Kubiëna, W. L., 1937.
(3) Baver, L. D., 1947; Head, R. E. et Slavin, M., 1930;

Kubiëna, W. L., 1937 et 1938; Leggette, M., 1928; Ross, C. S.!
1924 et 1926; Schaefer, R. J. et Hirst, P., 1930; Tickell, F. G., 1947.

(4) Baver, L. D., 1947; Goemann, H. B., 1937; Kubiëna, W. L.,
1937.

(5) Kubiëna, YV. L., 1937 et 1938.
(6) Neuenhaus, H., 1940; Voigt, E., 1938.
(7) Cameron, E. N., 1984; Fo-wler, J. W. et Shirley, J., 1947;

Keller, W. O., 1934; Kennedy, G. C., 1945; Purves, P. E. et
Martin, R. S. J., 1950; Rixon, A. E., 1949; Schafeer, R. J. et
Hirst, P., 1930; Tickell, F. G., 1947.

(8) Voigt, E., 1936 et 1938.
(9) Krumbein, W. C. et Pettijohn, F. J., 1938; Weaterhead,

A. V., 1940 et 1947.
(10) Voigt, E., 1949.
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où ils sont utilisés concurremment aux polystrènes et aux poly-
vinylacétates (12). On peut aussi en faire usage pour la pré¬
paration de spécimens anatomiques (13). Mais la plupart des
praticiens se limitent à l'emploi (le dérivés préalablement poly-
mérisés et mis en solution. Ils obtiennent ainsi par revêtements
successifs et évaporation du solvant, des enrobages très pré¬
sentables, mais non point de véritables imprégnations. Il faut
pour cela partir du dérivé acrylique monomère et produire sa
polymérisation en place, au sein des pores dont il doit assurer
la jointure.

Au cours de la présente mise au point, je me suis inspiré des
résultats obtenus précédemment par plusieurs chercheurs (11).
Je n'ai fait usage que du méthyl-méthacrylate monomère qui
correspond à la formule CH2 : O (CH3). COOCH3 et qui fournit
des chaînes de la forme

CH3

— CH2 — C —

COOCH3

Il est livré couramment par l'Union Chimique Belge sous forme
stabilisée. D'autre part, monomère et polymère sont aussi les
Kallodent, Lucite, Perspex et Plexiglas du commerce (15).

Les principaux écueils à éviter au cours de l'imprégnation de
sédiments meubles sont l'effritement, les déplacements de grains,
l'humidité résiduelle, les craquelures de séchage, l'incomplète
saturation des pores et la rétractation due à la réaction de
polymérisation. Le procédé mis au point veille, d'une part, à
consolider l'échantillon à l'aide d'une chape de plâtre et, d'autre
part, à saturer avec précaution en méthyl-méthacrylate mono¬
mère.

(11) Ahrens, W. et Weyland, H., 1928.
(12) Pcrves, P. E., et Martin, R. S. J., 1950; Williams, D. L.,

1948.

(13) Barnard, J. W., Roberts, J. O., et Brown, J. G., 1949;
Bassett, D. L., 1947; Coudert, J., et Baud, C., 1946; Kampmeier,
O. F., et Havilland, T. N., 1948; Newman, S. B., Borysro, E., et
Swerdlow, M., 1949; Peck, J. M., et Gray, D. R., 1948.

(14) Ahrens, W., et Weyland, H., 1928; Bell, J. F., 1939;
Coudert, J., et Baud, C., 1946; Meyer, C., 1946.

(15) Mark, H., et Proskaver, F. S., 1948; Neher, H. T., 1949;
Rubbers, Resins and Plastics.
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A) Chape de plâtre.

Une face verticale d'environ 10 cm de large est ménagée dans
un échantillon frais de terrain non perturbé et dont l'orienta¬
tion a été préalablement repérée. Cette face est ensuite renversée
en position horizontale et on y grave des sillons larges de 1 cm,
profonds de 2 cm et distants de 2 à 3 cm environ qui, se recou¬
pant, laissent en relief un échantillon parallélipipédique (16).
Du plâtre épais est coulé dans l'enceinte et par-dessus l'échan¬
tillon. Après la prise du plâtre, la chape est détachée avec son

contenu, amincie au couteau, et on y grave les indications de
direction et d'orientation (cfr. fig. 1).

Echantillon plâtré, présenté avec ses marques d'orientation.

B) séchage.

Il est souvent possible de soumettre sans dommage, l'échan¬
tillon mouillé sous sa chape de plâtre à un séchage très lent.
En d'autres cas, et notamment lorsque des fissures de rétracta¬
tion se font jour, il est prudent d'assurer l'extraction de l'eau
par bains successifs d'alcool éthylique et d'alcool absolu, éven¬
tuellement à ébullition. L'alcool est ensuite remplacé par le
méthaerylate de la même manière. .Te ne suis, toutefois, pas
parvenu à obtenir une imprégnation satisfaisante de sédiments
très argileux, tels l'Argile de Boom, où les échanges capillaires
sont particulièrement malaisés.

(16)' La manipulation d'échantillons de dimensions supérieures à
2-3 cm est malaisée et généralement inutile.

5,5 cm
'7
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C) Imprégnation.

L'échantillon sec ou mouillé de méthacrylate est déposé, face
vers le haut, au fond du tube droit de l'appareil schématisé par
la fig. 2 et son orientation y est repérée. Il est entouré de sable
fin tassé, surmonté d'une feuille de papier filtre épais et d'un
peu de sable. Le sable est destiné à agir comme charge, dimi¬
nuant le volume de méthacrylate monomère et répartissant le
retrait. Le tube et son contenu sont soumis au vide de la trompe
à eau puis, une fois atteinte une pression de 12-15 mm de

Montage pour l'introduction
du méthacrylate monomère sous vide.

A : rentrée d'air.
E : échantillon plâtré.
F : feuille de papier filtre.
M : solution à 3 % de peroxyde de benzoyle dans le méthyl-métha-

crylate monomère.
S : sable.

V : prise de vide.
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mercure, on opère en enceinte fermée. On introduit goutte à
goutte de l'ampoule supérieure la quantité supérieure (17) de
méthyl-méthacrylate monomère portant en solution 3 °/0 de
peroxyde de benzoyle, agent oxydant destiné à catalyser le pro¬
cessus de polymérisation. Le tube est doucement ramené à pres¬
sion ordinaire, détaché de son ajustage et placé en enceinte
fermée, (dans un bocal à stériliser, par exemple) à la tempéra¬
ture de 35° à 50 '. A 35°, la polymérisation s'effectue en plusieurs
jours, tandis qu'elle demande à peine 21 heures à 50°.

Une variante de ces opérations consiste à faire usage d'une
solution de polymère dans son monomère (à concurrence de
20maximum). On diminue ainsi le retrait mais la haute
viscosité du liquide n'est pas favorable à l'imprégnation.

D) Confection de la lame mince.

Après solidification, l'échantillon est extrait du tube, son
orientation est définitivement fixée et gravée. Il peut être scié
dans toutes les directions, à la scie à métaux ou à la scie circu¬
laire, poli, monté au baume et aminci.

Il va sans dire que le même procédé d'enrobage ou d'impré¬
gnation peut être appliqué à quantité d'objets fragiles ou de
petites dimensions, qui échappent aux possibilités de manipu¬
lations courantes. IL Sneyers (18) l'a utilisé pour l'enrobage
de petits échantillons d'oeuvres d'art en vue de les soumettre à
l'analyse microscopique. J'ai procédé pour ma part à l'enrobage
d'arthropodes, de tests de mollusques, d'otolithes de poissons,
de fragments de végétaux fossiles pyriteux, de restes osseux en
mauvais état de conservation, de tessons de poteries et de
minces concrétions calcaires.

La solubilité ou le gonflement que présentent un certain nom¬
bre de corps organiques en présence du méthacrylate monomère
constituent la seule limitation au procédé.

(17) Il est prudent de ne pas dépasser une épaisseur de liquide
de 2 à 3 cm. Au delà de cette limite, la polymérisation déclenche
souvent une ébullition spontanée et un foisonnement de la matière.

(18) Sneyers, R., 1949.
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LEGENDES DES FIGURES DE LA PLANCHE I.

Fig. a : Carrière du Clypot, bloc plâtré Q, prélevé à 5 W. 10 N.
Sable fluviatile tourbeux. La majorité des débris végétaux
dont les sections apparaissent dans la coupe appartiennent
à Salix herbacea.

Grossissement 25 x.

Fig. b : Carrière du Clypot, bloc plâtré H, prélevé à 19 W. 118 N.
Sable graveleux résiduel vraisemblablement délavé par
ruissellement. On observe parmi les grains de quartz des
nodules sombres et à grain plus fin, qui sont les derniers
témoins d'une zone de sol érodée.

Grossissement 25 x.

Fig. c : Fouilles d'Otrange 1948, 7 E. 33 N. Coupe dans une bande
de Z.R., montrant la migration de l'oxyde de fer et sa
précipitation au sein du limon sableux.
Grossissement 25 x.

Fig. d : Section transversale d'un bois pliocène diestien, pro¬
venant des travaux du port pétrolier d'Anvers, au Kruis-
schans (assise à Isocardia cor.). L'échantillon se délami¬
nait en position de gisement par suite de sa pyritisation.
Le cliché permet de suivre la progression de la pyrite
entraînant des grains de sable selon la fibre du bois.
Grossissement 25 x.
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